
une voie dallée de calcaire dont un tronçon a déjà 
pu être dégagé. Ce travail a permis de mettre au jour 
de nombreux vestiges archéologiques appartenant 
à différentes périodes (plus particulièrement XVIIIe 
dynastie et époque ramesside). Des amulettes, mais 
aussi des objets à connotation rituelle ou cultuelle, des 
éléments de l’architecture du temple ou encore des 
témoins provenant des ateliers, des magasins ou du 
per-ânkh (Maison de Vie) du Ramesseum ont été ainsi 
rassemblés au cours de la fouille.
Plusieurs travaux de restauration ont été également 
menés dans le temple proprement dit. D’abord, il a 
été possible d’achever sur le bas-côté sud (secteur 
BCS-ZHS) la restitution en élévation des structures en 
pierre disparues depuis le complexe osirien à l’ouest 
jusqu’au portique aux piliers osiriaques qui fermait la 
seconde cour à l’est. Grâce à ce laborieux travail qui 
valorise aujourd’hui l’architecture du bas-côté sud 
du temple de Ramsès II, la lecture de cet espace 
est désormais rendue beaucoup plus aisée pour les 
visiteurs. Dans le même temps, le dallage en calcaire 
du portique sud-ouest aux piliers osiriaques, disparu 
depuis longtemps, a pu être partiellement restitué. Au 
programme de cette mission, était également prévu de 
mettre en œuvre le projet de restitution des structures 
constituant le sanctuaire du Ramesseum (ZSC). Une 
réunion a pu se tenir sur le site avec les responsables 
de l’Inspectorat des Antiquités de Louqsor et le Service 
de la restauration de l’Inspectorat des Antiquités de 
Gournah, pour définir ensemble le choix des matériaux 
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La XXXIIIe campagne archéologique au Ramesseum 
a commencé le 1er janvier et s’est achevée le 28 
février 2022. Comme les précédentes, elle a porté non 
seulement sur le temple proprement dit, mais aussi 
sur les dépendances en brique crue et notamment 
sur celles construites dans la partie nord. C’est ainsi 
que dans le secteur nord-est (STG) le dégagement de 
plusieurs salles a fait apparaître l’existence de puits 
funéraires de la Troisième Période Intermédiaire qui ont 
pu être explorés. Dans la partie plus à l’ouest, un mur 
du secteur STI a livré une sépulture murale contenant 
trois cercueils et de beaux restes de cartonnages. 
C’est dans ce même secteur (STI.TR) que la fouille 
a pu reprendre dans la sépulture de Sehetepibrê, un 
dignitaire du Moyen Empire. Le puits ainsi que les 
caveaux ont été entièrement vidés de leurs déblais et 
ont révélé de nouvelles informations sur l’histoire de 
cette tombe dans laquelle, selon les anthropologues, 
pas moins d’une centaine de personnes avaient été 
inhumées entre la XXIe et la XXVe dynastie. De très 
nombreux vestiges de cartonnages et de cercueils 
en bois peint ont été rassemblés et sont actuellement 
en cours d’étude. Des éléments de modèles de 
bateaux (rames, rameurs, cabine, mâts) appartenant 
à un mobilier funéraire du Moyen Empire sont venus 
s’ajouter à ces trouvailles. Le plan de la tombe a pu 
être entièrement dressé. Sur la voie processionnelle 
ouest (APO), la fouille de la sépulture APO.CN21 a pu 
reprendre et il s’agissait surtout durant cette campagne 
de retrouver l’entrée initiale qui se trouvait sous la voie 
ramesside. Un important sondage a été entrepris dans 
le remplissage et a déjà permis de procéder à toute une 
série d’observations et de retrouver l’un des angles du 
corridor d’accès. Des vestiges, dont un cercueil d’enfant 
en bois ont pu être extraits de ce contexte dont les 
recherches devront se poursuivre lors de la prochaine 
campagne. La saison de 2022 a vu disparaître en 
grande partie une nouvelle tranche du «cavalier de 
déblais» sud qui recouvre dans le secteur APS cette 
allée processionnelle du Ramesseum. Là se trouvaient 
notamment des statues animalières identifiées l’an 
dernier pour être des sphinx androcéphales, bordant 
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Ouvriers reconstituant des poteries trouvées dans la tombe de Sehetepibrê.

Cl. Chr. Leblanc.



et le principe de restitution qui seraient retenus.
Après un accord commun, le travail a pu commencer par 
la restitution sur une assise de grès des murs fermant 
depuis l’ouest les complexes osirien et solaire et le mur 
latéral nord du temple proprement dit. Enfin, dans le 
magasin du site (STH), l’équipe des restauratrices a pu 
continuer le traitement des objets de fouille afin d’en 
assurer ensuite leur conditionnement.

PROGRAMME DE LA CAMPAGNE 2023

La XXXIVe campagne se déroulera, si nous avons 
les moyens financiers suffisants, au cours de 
l’automne-hiver 2023, soit en octobre-novembre, 
en novembre-décembre, ou de mi-octobre à mi-
décembre. Il conviendra de poursuivre les programmes 
engagés. Pour ce qui concerne les fouilles, il faudra 
reprendre celles entreprises dans le secteur nord des 
dépendances afin de tenter d’identifier le complexe 
STG et sa restructuration en nécropole à la Troisième 
Période Intermédiaire. Dans la tombe de Sehetepibrê 
(STI.TR) à présent entièrement dégagée, il nous faudra 
prévoir la restauration des peintures de la descenderie 
et protéger celle-ci en lui restituant une couverture 
voûtée, telle qu’elle se présentait à l’origine. L’étude 
de l’abondant matériel archéologique qui provient de 
cette tombe devra aussi être publié. Il conviendra, 
toujours dans ce secteur, de vérifier l’existence ou 
non d’un puits funéraire dans la salle SA.09 ayant pu 
appartenir au propriétaire des papyrus du Ramesseum. 
Sur la voie processionnelle ouest, la fouille devra être 
complétée afin de faire réapparaître l’accès initial à la 
sépulture APO.CN21 datant du Moyen Empire. Quant 
au «cavalier de déblais» qui occupe encore une large 
partie de l’allée processionnelle sud (APS), il est 
prévu de poursuivre la tâche entreprise afin de libérer 
cette voie et d’atteindre le niveau ramesside sur un 
nouveau tronçon. Les travaux de restauration porteront 
essentiellement sur la zone du sanctuaire (ZSC) afin 
de restituer les murs des complexes osirien et solaire, 
les murs de la dernière salle hypostyle du temple qui 
n’existe plus en élévation et de mettre en place les murs 
du sanctuaire principal. L’accord relatif à la restauration 
du premier pylône qui a été signé en 2022 entre les 
autorités égyptiennes du Ministère du Tourisme et des 
Antiquités et une délégation sud-coréenne, demandera 
la mise en œuvre d’une coopération avec l’équipe 
franco-égyptienne. Des réunions de travail sont 
envisagées à ce sujet. Dans la réserve archéologique 
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du site, il conviendra de continuer la restauration des 
objets de fouille et leur conditionnement. Grâce à un 
mécénat spécifique, il est prévu d’étendre ce travail à 
toutes les antiquités trouvées au Ramesseum avant 
2006 et à présent stockées au magasin central Carter. 

.

INFORMATIONS FINANCIERES

Si nos avoirs au 31 décembre 2021 ont permis le 
financement de notre saison de fouilles qui s’est 
déroulée en janvier et février 2022, la prochaine 
mission n’est pas assurée pour l’instant. Bénéficiant 
des dons et cotisations 2023, elle pourrait néanmoins 
être  programmée non pas en début d’année comme 
en 2022, mais plutôt pour l’automne-hiver 2023.

AGENDA 2022
VOYAGE 
- Une visite de l’exposition « Pharaon  des Deux 
Terres » qui aura lieu au Louvre-Lens du 28 septembre 
2022 au 16 janvier 2023, est prévue cet automne. La 
date vous sera communiquée ultérieurement.

La partie actuellement dégagée de l’allée processionnelle sud. Cl. J. Hottier.

Le volume Memnonia  XXXII (2022) est en préparation 
et sera distribué à nos membres vers la fin de cette 
année.

Fragment de cartonnage funéraire trouvé dans la tombe murale découverte dans 
le secteur STI. Cl. Chr. Leblanc.


